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I. INTRODUCTION 
 

Chers délégués, 
 
Sans attendre, voici le cahier post-synodal avec ses résolutions. Le Conseil régional 
se réunira le 2 décembre et vous communiquera les suites à donner au riche 
travail collégial que nous avons mené en plénière et dans les ateliers, soutenu par 
l’aumônerie.  La conférence-débat du professeur Enrico BENEDETTO sera 
disponible pour être entendue sur le site régional (version mp3). 
 
Vous trouverez ci-dessous la transcription de l’introduction et de la conclusion du 
synode d’Isabelle BOLGERT, modératrice de ce Synode, 
 
Introduction : 
« Chers synodaux, 
Chers sœurs et frères, 
 
Je vous remercie pour la confiance que vous m’accordez, par ce vote qui 
m’honore et m’engage. 
Je suis heureuse de partager cette responsabilité avec Ulrich RÜSEN-WEINHOLD 
(pasteur à Houilles, Sartrouville, Maisons-Laffitte) et Jean-François CHAUMET 
(conseiller presbytéral à Versailles). 
J’espère que nous saurons être à la hauteur des aspirations légitimes des 
synodaux. 
 
Je vous remercie tous pour votre présence aujourd’hui et votre participation, 
j’espère active, aux discussions, aux ateliers et donc aux décisions du synode. 
Je remercie tout particulièrement les laïcs de l’assemblée, pour le temps et 
l’énergie qu’ils donnent afin que notre église fonctionne. 
Merci ! 
 
Le synode est une étape annuelle obligatoire… avec ses sujets incontournables, et 
son ordre du jour chargé, que la modérature s’engage à respecter et faire 
respecter au mieux.  
Nous avons la chance d’être portés cette année par l’équipe d’animation 
biblique, dont l’originalité de l’aumônerie vécue ensemble, doit nous interroger sur 
l’origine de ce qui nous unit ici ! 
 
Le thème de ce weekend est la vie régionale : il s’agit de nous offrir un temps 
« rafraichissant » (et je ne dis pas cela seulement à cause de la température 
extérieure !)… un temps de ressourcement personnel, de réflexion et de discussion 
qui nourrissent, renouvellent, inspirent nos engagements dans les églises locales, les 
associations, œuvres, facultés, services où nous travaillons.  
 
Le synode est un temps où nos différences s’expriment, comme elles existent dans 
l’Eglise : l’Eglise est une communauté dont les membres ne se choisissent pas (à la 
grande différence avec les réseaux sociaux !).  
Par contre, nous choisissons de faire route ensemble ! 
La liberté qui nous réunit est celle de l’Esprit, l’Esprit qui nous porte, nous guide, et 
nous interpelle pour cheminer. 
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C’est bien entre les mains de l’Esprit que je vous propose de remettre ce synode et 
son déroulement. 
 
Merci » 
 
Conclusion : 
« Chères sœurs et chers frères, 
 
Le synode touche à sa fin. 
Un grand merci aux vices modérateurs, Ulrich et Jean-François, pour ce travail de 
groupe, effectué dans la confiance. (Je recommande à tout le monde 
d’accepter la modérature, on se fait des amis !) 
 
Ce synode n’aurait pas pu se dérouler aussi fluidement, sans Anna pour le 
secrétariat, Frédéric pour la com et les moyens techniques. 
Merci ! 
 
Nous avons eu la chance d’être portés par l’aumônerie du service d’animation 
biblique.  Merci au service. 
 
Alors, malgré les lourdeurs de ce très grand groupe (nous étions particulièrement 
nombreux) malgré les consignes dont on se méfie, malgré les soucis que chacun 
porte et qui ne disparaissent pas par miracle synodal... Ce que vous avez fait est 
extraordinaire! 
Je ne sais pas si vous vous rendez vraiment compte, mais ce qui a été vécu ici est 
extraordinaire… 
 
Alors je vous propose un dernier petit mouvement, 
(Je sais, vous allez détester ce que je vous demande…) 
Mais je vous demande de vous lever: 
 
Laissons-nous juste quelques secondes, avant de nous disperser, pour accepter 
sans critique, sans fierté individuelle, juste accepter que dans ce cadre contraint, 
avec ces frères et sœurs que nous n’avons pas choisis. 
Il y a eu écoute, échange, partage... Communion 
Il y a eu ces moments de partage d’un verset après, les « bofs » et les « ce n’est 
pas mon truc de faire cela », (et oui, on voit tout depuis l’estrade !) 
Ces temps en atelier où on a parfois l’impression de se répéter, ces rapports un 
peu longs, un peu formels, ceux dont on a l’impression qu’ils ne nous concernent 
pas... 
Malgré tout cela… 
Acceptons de nous nourrir sans résistance de cette petite seconde qui nous est 
offerte, et sur laquelle demain nous pourrons nous appuyer pour cheminer avec 
confiance. 
 
Merci » 
 
 

Matthieu 5 
« et vous, que faîtes-vous d’extraordinaire ? » 
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Membres du Synode à voix délibérative inscrits : 158 

Majorité requise pour les décisions : 79 voix 

 

 

II. COMPOSITION DU BUREAU DU SYNODE REGIONAL 
 

Le Président du Conseil régional propose à l’élection en qualité de modératrice 
Madame Isabelle BOLGERT 

 
Elu : 136 VOIX POUR 

 
(Guy-Bertrand NGOUGO-FOTSO a également obtenu une voix) 

 
VICE-MODERATEURS : 

Monsieur Jean-François CHAUMET, Pasteur Ulrich RÜSEN-WEINHOLD 
 
 

BUREAU DU SYNODE : 
 
 En qualité de questeurs :  Madame Isabelle BECHON 
  Monsieur Hubert MIDON 
  Pasteur Guy-Bertrand NGOUGO-FOTSO 
  Pasteure Joëlle WETZSTEIN 
 
   
 En qualité de secrétaire : Pasteur Frédéric GENTY, Informateur régional 
  (Assisté par la secrétaire régionale) 
 
 

COMMISSION DES VŒUX : 
 

Madame Joëlle HERSCHTEL-JORNOD 
Pasteure Agnès von KIRCHBACH 

Madame Béatrice KRAEMER 
Monsieur Thierry MOURGUE 
Pasteure Agnès SCHAEFFER 

 
 

 
 

III. ADOPTION DU PROJET D’EMPLOI DU TEMPS 
 

Adopté par acclamation 
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IV. COMPOSITION DU CONSEIL REGIONAL 
 

BUREAU 
 
Président :  Pasteur Bertrand de CAZENOVE 
 
Vice-présidents :  Madame Judith DORE 
 Pasteur Andréas LOF 
   
Trésorier :  Monsieur Christian VOITELLIER 
 
Secrétaire : Madame Joëlle HERSCHTEL-JORNOD 
 
Assesseur :  Monsieur Michel RAYROUX 
 

MEMBRES 
 
Laïcs : Didier ACKET, Jean-Jacques LUGBULL, Brigitte MARTICHON, Hanta 
RAJAONA, François SHONDA, Véronique THIERRY-MIEG, 
Ministres : Marc de BONNECHOSE, Esther-Mélanie BOULINEAU, Nathalie CHAUMET, 
Denis HELLER, Louis PERNOT, Simon WIBLE. 
 
 

V. COMPOSITION DE LA DELEGATION AU SYNODE NATIONAL 
 
 
Laïcs : Adelaïde ANTORE, Isabelle BECHON, Isabelle BOLGERT, Judith DORE, Joëlle 
HERSCHTEL-JORNOD, Béatrice KRAEMER, Juliette LAUVERGEAT, Muriel OTT-
WARNERY 
 
Ministres : Jean François BLANCHETON, Florence BLONDON, Esther-Mélanie 
BOULINEAU, Robert PHILIPOUSSI, Agnès SCHAEFFER, Daniel SCHRUMPF, Christina 
WEINHOLD, Simon WIBLE 
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VI. SYNTHESES DES TRAVAUX EN ATELIERS 
 
Il a été demandé aux différents groupes de résumer leurs débats en quelques 
points concis pour une restitution en plénière (le Conseil régional recueille 
l’ensemble des travaux pour communication ultérieure et suites à donner) : 
 
Atelier Catéchèse – Jeunesse 
Même public et garder le lien entre enfance et jeunesse dans nos Eglises 
Synergie 
Vision globale pour nos jeunes dans nos Eglises 
Vis-à-vis identifiable (référent unique) 
 
Atelier Médiation - Prévention des conflits 1 
Nous désirons la création d’un service régional Prévention des conflits et médiation 
Informer les paroisses et former pasteurs, conseillers et bénévoles sur le principe et 
la possibilité de la médiation, le risque de conflits, les moyens de détection des 
signes avant-coureurs et des causes 
Le choix des médiateurs sera fonction des parties en conflit 
 
Atelier Médiation - Prévention des conflits 2 
Notre groupe a exprimé un avis très favorable à la création d’un service de 
prévention des conflits – médiation : 
Ce service prévention des conflits médiation démarrerait son activité dès que 
possible, avec une période d’expérimentation de 4 ans 
Nous soulignons l’importance de la neutralité et de l’impartialité des médiateurs. 
Le service s’attachera à définir précisément les critères de neutralité et 
d’impartialité des médiateurs  
Ce service reçoit sa mission du Conseil régional et sélectionne, sur critère de 
formation et de connaissance de l’Eglise, une équipe de médiateurs formés. 
 
Atelier Mutualisation - Coopération - Regroupement 1 
Le regroupement est antinomique avec nos stratégies d’expansion 
Une formation plus spécifique afin que les pasteurs ne soient pas formés 
uniquement théologiquement mais sur des sujets plus opérationnels sous forme 
d’options : évangélisation, animation jeunesse, aumônerie, et animation de 
groupes 
Quel est le projet du Conseil régional ? Etude des bassins de population pour 
prévoir des redéploiements, quelles sont les priorités ? 
La mutualisation c’est capter l’expérience des autres. 
 
Atelier Mutualisation - Coopération - Regroupement 2 
- Savoir élargir et penser au-delà de la « boite locale » : un lieu, une communauté, 
un pasteur 
-Mieux partager les expériences et les pratiques par des moyens de 
communication adaptés, dont les nouvelles technologies 
-Penser des actions sur des thématiques transversales. 
 
Atelier Région unie Luthéro-Réformée 
- Oui à la Région unie 
- Favoriser les projets locaux et régionaux en communauté – ET – mettre en œuvre 
un cadre institutionnel simple à l’horizon 2020 



8 

 

- Le groupe est inquiet de la taille de la future région. 
 
Atelier Responsabilités et solidarités presbytéro-synodales 
Ministères non pastoraux : des services visibles par la mise en place de serviteurs 
formés, accompagnés, reconnus, dans des missions transversales coorganisées 
entre Eglises locales en lien avec la Région. 
Avoir des délégués synodaux mieux préparés et accompagnés : envoyer les 
documents dès l’été à tous les conseillers presbytéraux pour préparer un travail 
collectif en Eglise locale ; les Eglises locales attendront un retour. 
Faire vivre le régime presbytéro-synodal tout au long de l’année au nom de 
l’Evangile par : le partage de nos compétences, nos moyens financiers, nos visions, 
nos expériences et la prière. 
 
Atelier Eglise verte 
- Encourage à découvrir la démarche Eglise verte proposée sur le site 
Egliseverte.org 
- Invite les paroisses qui s’y engageraient à adapter la démarche à leurs 
spécificités et à mettre en priorité l’accent sur le questionnement plutôt que sur le 
questionnaire 
- Cette démarche peut être « une énergie renouvelable » pour notre vie 
communautaire, liturgique, pratique, catéchétique … 
 
 
Atelier Partage de pratiques contextuelles pour une Eglise de témoins 1 
- Mettre l’accent sur l’accueil pour que ceux de passage ou en recherche aient 
envie de rester 
- Revisiter nos cultes en pensant à ceux qui viennent pour la première fois 
(langages, codes, liturgies, beauté des lieux) 
- Evangéliser nous-mêmes en revenant aux sources, la lecture de la Bible, la prière, 
la rencontre avec Dieu 
 
Atelier Partage de pratiques contextuelles pour une Eglise de témoins 2 
- Le témoignage passe d’abord par la vie ordinaire de l’Eglise. 
- Prier pour faire venir des nouveaux. 
- Donner envie aux paroissiens de faire venir leurs connaissances et relations. 
- Soigner l’accueil et le suivi. 
 
 
  



9 

 

VII. RECAPITULATIF DES RESOLUTIONS 
 
 
Région luthéro-réformée 
 
Le Synode régional de l’Eglise protestante unie de France de la Région parisienne, 
réuni à Dourdan du 17 au 19 novembre 2017, prenant connaissance du document 
« Approche pour une région unie bi confessionnelle » (Cf. annexe A du rapport du 
Conseil régional) sur proposition du Conseil régional, donne un avis favorable pour 
poursuivre et mettre en œuvre le processus de création d’une Région unie.  
 

Adoptée : 130 voix Pour, 1 Contre  
 
Association cultuelle de l’Eglise protestante unie de Créteil 
 
Le Synode régional de l’Eglise protestante unie de France de la Région parisienne, 
réuni à Dourdan du 17 au 19 novembre 2017, informé du rapport pour la Région 
parisienne réformée et l’Inspection luthérienne de Paris (annexe B du rapport du 
Conseil régional et décision du Conseil régional) adresse au Conseil national la 
demande d’admission de l’Association cultuelle de l’Eglise protestante unie de 
Créteil au sein de l’union des Associations cultuelles de l’Eglise protestante unie de 
France (Constitution, article 13 §2). 
Le Synode demande au Conseil national la création d’un poste temporaire pour 
une durée maximum de deux ans renouvelables (Constitution, article 24, §2). 
 

Adoptée : 134 voix Pour, 0 Contre  
 
Service Médiation – Prévention des conflits  
 
Le synode régional de l’Eglise protestante unie de France de  la Région parisienne, 
réuni à Dourdan du 17 au 19 novembre 2017, suite au rapport du groupe 
médiation (annexe C du rapport du Conseil régional et le point 4.2 du rapport du 
Conseil régional) décide de créer, au sein de la Région parisienne, pour un temps 
d’expérimentation de 4 ans, un service régional de prévention des conflits - 
médiation. 
Ce service régional de prévention des conflits - médiation pourra proposer à 
toute(s) personne(s) impliquée(s) dans la vie de l’Eglise locale, pasteur ou conseil 
presbytéral en situation de conflit, qui le saisirait, un mode amiable de résolution 
de ce conflit, par l’intervention d’un ou de deux médiateurs, pasteurs ou laïcs 
dûment formés à la médiation. 
Les membres du service reçoivent leur mission du Conseil régional, à charge pour 
ce service de discerner et proposer au Conseil régional un groupe de médiateurs 
dûment formés.  
Conformément aux principes régissant la médiation, les médiateurs seront 
indépendants par rapport aux parties au conflit, neutres et impartiaux, et tant le 
déroulement que le contenu de ces médiations seront confidentiels.  
Ce service informera les paroisses et formera pasteurs, conseillers et bénévoles sur 
la possibilité de recours à la médiation et la détection des risques de conflit. 
 

Adoptée : 116 voix Pour, 6 Contre 
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Service animation jeunesse et catéchétique 

 
Le Synode Régional Région parisienne de l’Église Protestante Unie de France, réuni 
à Dourdan du 17 au 19 novembre 2017, après multiples concertations entre les 
services de catéchèse et jeunesse de la Région, en dialogue avec le Conseil 
régional, et finalement après débat, 
 
Demande au Conseil régional une redéfinition du poste régional « animation 
jeunesse » en poste « animation jeunesse et service catéchèse » et de soumettre 
ce poste aux candidatures possibles dans les délais les plus courts. 
Dans la suite d’une telle décision les services de catéchèse et d’animation 
jeunesse accompagneront ensemble le futur ministre. 
 

Adoptée : 112 voix Pour, 1 Contre 
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VIII. RECAPITULATIF DES DECISIONS FINANCIERES 
 
 
Décision 1 : Résultat de l’exercice 2016 et quitus au Conseil Régional pour sa 
gestion financière. 
 
Le synode régional de l’Eglise protestante unie de France en région parisienne, 
réuni à Dourdan les 17, 18 et 19 novembre 2017, 
 

 Approuve les comptes de l’exercice 2016 qui lui ont été présentés et qui se soldent 
par un résultat négatif de 186 630,98 €, se décomposant en un résultat opérationnel 
négatif de 13 830,98 €, et un résultat sur le fonds immobilier négatif de 172 800 €. 

 
 Donne quitus au Conseil Régional pour sa gestion financière de l’exercice 2016 

 
Adoptée : 126 voix Pour, 2 Contre  

 
Décision 2 : Affectation du résultat 2016. 
 
Le synode régional de l’Eglise protestante unie de France en région parisienne, 
réuni à Dourdan les 17, 18 et 19 novembre 2017, 
 
 prend acte que le : 
résultat à répartir s'élève à :  -   186 630,98 € 
 
 approuve l’affectation proposée par le Conseil régional à savoir : 
un montant de :  -     13 830,98 € 
au compte "report à nouveau (résultat en instance d'affectation)  
lequel sera porté au montant négatif de 166 376,21 € 
 
un montant de  -   172 800,00 € 
au fonds immobilier ramenant les sommes disponibles  
de :  324 013,08 € 
à :     151 213,08 € 
 
Les fonds associatifs restent inchangés  
A un montant  de :  1 000 283,23 € 
 

Adoptée : 126 voix Pour, 1 Contre 
 
Décision 3 : Montant des cibles 2018  
 
Le synode régional de l’Eglise protestante unie de France en région parisienne, 
réuni à Dourdan les 17, 18 et 19 novembre 2017, 
 
Arrête le montant total des « cibles » pour l’année 2017 à la somme de :  
4 343 131 euros 
 

Adoptée : 127 voix Pour, 0 Contre 
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Décision 4 : Budget 2018 
 
Le synode régional de l’Eglise protestante unie de France en région parisienne, 
réuni à Dourdan les 17, 18 et 19 novembre 2017, 
 
 Fixe, pour l’année 2018, à un montant de de 4 348 400 € le budget de charges 

de fonctionnement de la Région parisienne.  
 
 Ce montant comprend notamment les éléments suivants : 

- Titre A (versements à l'UNAC EPUdF, comprenant les éléments de 
rémunération de l'aumônier national)  1 733 950 € 

- Titre B  (traitements des ministres en poste dans la région : 1 866 750 € 
- Titre C (dépenses de fonctionnement de la Région parisienne) :   397 700 € 
- Titre D (Missions DEFAP) : 350 000 € 

 
 L'ensemble faisant apparaitre un résultat  négatif de       5 269 €  

et après amortissement et coût des impayés  négatif de   130 269 € 
 

Adoptée : 107 voix Pour, 14 Contre 
 
Décision 5 : ASEMEPUdF cotisation annuelle pour 2018 
 
Le synode régional de l’Eglise protestante unie de France en région parisienne, 
réuni à Dourdan les 17, 18 et 19 novembre 2017, 
 
 Maintient le montant de la cotisation  annuelle de l’ASEMEPUdF-RP pour 

l'année 2018 à 250 euros pour chaque Eglise locale. 
 

Adoptée : 126 voix Pour, 0 Contre 
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IX. MESSAGE DU PRESIDENT DU CONSEIL REGIONAL 
 
Chères et chers délégué-e-s,  
Nous voici réunis en session synodale, avec cette année une attention particulière 
pour notre vie ecclésiale, locale et régionale.  
Qu’est-ce que nous nous donnons les uns aux autres pour vivre et partager 
l’Evangile ?  
Un fil conducteur sera l’écoute du récit de l’Evangile selon Jean, chapitre 6, avec 
ce jeune garçon que le disciple André, frère de Simon Pierre,  a trouvé.  Ce jeune 
garçon avait apporté pour lui ses 5 pains d’orge et ses deux petits poissons : mais 
qu’est-ce que cela pour nourrir tant de gens dit le disciple ? Et pourtant, il y aura 
eu un partage, une communion qui aura nourrie la foule et qui aujourd’hui encore 
nous nourrit. Je ne développe pas plus ce thème, pour vivre avec vous au cours 
de ce synode l’aumônerie conduite par le service d’animation biblique à ce sujet. 
Merci aux membres du service d’avoir répondu à l’invitation du conseil régional 
d’autant que notre nombre, notre cadre de travail et notre emploi du temps sont 
contraignants.  
1) Dans l’éditorial de « Paroles Protestantes » publié début  novembre, et en 
ouverture du rapport du conseil régional, je disais que  2017 aura été une année 
exceptionnelle. A ce moment-là, le rassemblement à Strasbourg de la Fédération 
protestante de France « Protestants en fête, vivre la fraternité » n’avait pas encore 
eu lieu. Mais les nouvelles de la préparation, les programmes, et la participation 
attendue (dont celle de la région parisienne, importante) ne laissaient pas douter 
que ce serait un événement significatif. De même que le culte commun de la 
Réformation, le 31 octobre, avec l’Inspection luthérienne, qui a rempli le temple 
de Pentemont.  
En cette année 2017, les manifestations, évènements, colloques, expositions, 
études, spectacles, concerts, tables rondes, animations se sont succédées et 
enchainées, presque à en donner le tournis ! Il y a eu un bouillonnement de 
créativité, un foisonnement de propositions, au point que nous en avons recensé 
au moins 200 dans la Région parisienne réformée. Ce dynamisme venu « du 
terrain », a été bien aidé par les apports et ressources de l’Union (Cf. dans vos 
enveloppes, les plaquettes de présentation, les livrets orientations nos Eglises et les 
outils, la Déclaration de foi, avec des pistes d’animation). De leur côté, les Eglises 
locales ne sont pas tombées dans le piège de la commémoration du héros (Martin 
Luther) et de l’autosatisfaction d’une minorité protestante prophétique. Les 500 
ans de la Réforme n’auront pas été une apologie de celle-ci, mais l’occasion de 
témoigner de l’Evangile, y compris dans l’envoi  de la campagne « Exilés, l’accueil 
d’abord » ou les 95 thèses sociales de l’Entraide protestante.   
 L’objectif fixé aura été atteint. Je cite de nouveau un extrait de l’introduction du 
rapport au synode de Lille 2017 :« Protester pour Dieu, Protester pour l’Homme. 
Quelles sont nos thèses pour l’Evangiles aujourd’hui ? » :« Depuis sa création en 
2013, dans son désir d’être une Eglise de témoins, notre Eglise protestante unie 
s’est résolument orientée vers l’année 2017 en s’inspirant du geste légendaire de 
Luther qui, avec l’affichage de ses fameuses 95 thèses, a voulu redresser le débat 
académique, redresser son Eglise où grouillaient les querelles et la tirer vers la 
hauteur de l’Evangile, de la Parole libre du Christ ». 
Une année ecclésiale exceptionnelle, il y en aura d’autres échos, mais au cours 
de cette session synodale, nous aurons aussi à évoquer ou à réfléchir à des 
situations difficiles : crises et conflits, finances et nombre de postes. Le paradoxe, 
c’est qu’à côté de ces difficultés,  nous bénéficions dans notre vie régionale des 
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initiatives, des solidarités manifestées par les Eglises, les consistoires, les services 
régionaux. Les rapports que nous avons reçus en témoignent. Des difficultés donc, 
à affronter lucidement et avec responsabilité, et de la gratitude pour les 
témoignages rendus.  

2) Cette année 2017 aura aussi été exceptionnelle pour le dialogue œcuménique. 
Là encore nous avons eu  beaucoup d’échos de célébrations et d’actions avec 
d’autres Eglises, protestantes bien sûr, mais aussi catholiques (et orthodoxes) (une 
seule célébration œcuménique a été agressée par des intégristes, mais passé le 
choc cela a renforcé un sentiment de communion entre l’Eglise locale du Maris et 
la paroisse catholique voisine des Blancs Manteaux).  

Une fois n’est pas coutume, en ouverture de ce message au synode, je laisse la 
parole à un évêque, Michel Pansard nouvel évêque d’Evry – Corbeil – Essonne 
(précédemment évêque de Chartres) qui a répondu favorablement à l’invitation 
de notre synode, mais qui ne pouvait être disponible que pendant le temps de 
travail de groupes en atelier. Nous sommes convenus d’un rendez-vous ultérieur, 
et il a tenu à nous envoyer un message. Je propose  à notre modératrice de le lire. 
Je disais que c’est exceptionnel (homme de peu de foi que je suis, je n’aurai 
jamais imaginé et cru qu’un jour ce soit le message d’un évêque qui  serait mis au 
cœur d’un message à un synode réformé !). C’est une grâce de Dieu d’en être là 
aujourd’hui. Puisse cela nous engage à avancer dans la confiance, l’espérance 
et l’amour qui nous sont données. Nous l’écoutons. 

« Frères et sœurs,  

Les contraintes de mon agenda et l’ordre du jour de votre synode n’ont pas 
permis que je puisse venir vous rencontrer le 18 novembre 2017. Venant d’arriver 
en Essonne, comme Evêque d’Evry  je vous salue fraternellement en Celui qui fait 
de nous ses frères, Jésus le Christ, le Seigneur de nos vies.  

Confessant la foi des apôtres, nous avons reçu le beau nom de chrétien en étant 
plongés dans la mort avec le Christ pour ressusciter avec lui. 

Dans le monde de ce temps, à l’écoute des Ecritures et de la Parole vivante et 
engagée du Dieu qu’est le Christ, nous sommes sans cesse invité à répondre 
personnellement et en Eglise à Celui qui par pure grâce nous justifie et nous sauve. 

Le 500° anniversaire que vous célébrez cette année est une belle occasion de 
mesurer le chemin parcouru ensemble depuis un siècle. Après quatre siècles de 
condamnations mutuelles, de conflits, d’invectives et d’ignorance, nous avons pu 
relire l’histoire ayant entrainé nos séparations pour confesser ensemble : « c’est 
seulement par la grâce au moyen de la foi et l’action salvifique du Christ et non 
sur la base de notre mérite, que nous sommes acceptés par Dieu et que nous 
recevons le Saint Esprit, qui renouvelle nos cœurs, nous habilite et nous appelle à 
accomplir des bonnes œuvres » (Déclaration commune pour la justification, article 
15, 31 octobre 1999). La lecture avec des accents différents n’entraine plus de 
réparations. 

La prière du Seigneur au soir de la Cène nous pousse à poursuivre avec 
détermination et humilité les chemins qui nous conduiront à l’unité pour que le 
monde croie. Ce devoir nous incombe en particulier vis-à-vis  des jeunes 
générations dans nos Eglises. 
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Nous ne pouvons pas nous satisfaire des particularismes, des diversités et devons 
résister aux tentatives de replis identitaires. Nous devons chercher ensemble le 
nécessaire ministère de l’unité qui permettra un jour de communier non seulement 
à la table de la Parole mais aussi à celle de la vie donnée au Seigneur.  

Mesurant le chemin parcouru, que la souffrance éprouvée de la séparation avive 
nos désirs, nos capacités et nos initiatives de travail ensemble en particulier dans le 
service de la charité envers les hommes que Dieu aime. Ce service de la charité 
pouvant soutenir aussi notre espérance et notre foi. 

Je vous souhaite une bonne assemblée synodale et vous assure de mes sentiments 
cordiaux et de ma prière fraternelle.   

 Michel Pansard, Evêque d’Evry – Corbeil – Essonne. 

3) Je voudrais maintenant évoquer quelques témoins qui ont marqué la vie de 
notre Eglise en région parisienne, avec des excuses pour celles et ceux qui 
auraient pu être mentionnés. Chacune et chacun, qui sont cités  très brièvement, 
disent quelque chose de la mission des serviteurs de l’Evangile. Ils et elles ont 
contribué à façonner notre corps ecclésial, ce que nous vivons en Eglise et que 
nous sommes appelés à proposer. 
Parmi les frères et sœurs qui nous ont quittés :  

- Le pasteur Samuel Aklé, originaire de l’Eglise méthodiste du Bénin, qui a été secrétaire 
exécutif à la Cévaa, puis à la Cimade, et un temps au secrétariat régional.  

- Gisèle Casadesus,  décédée à 103 ans, doyenne des sociétaires honoraires de la 
Comédie française, paroissienne de Paris-Batignolles toute sa vie,  fondatrice du 
groupe protestant des artistes qui se réunit régulièrement, et qui est représenté à notre 
synode.  Je me souviens d’une interview d’elle dans le journal télévisé de 20h. A la 
question : « on dit que vous priez tous les jours ? » sa réponse : « Je lis la Bible tous les 
jours ». Et puis son témoignage au synode de la création de l’Eglise unie à Lyon en 
2013.  

- Franco David, pasteur de l’Eglise vaudoise d’Italie, en poste dans l’ERF à Creil de 1984 
à1990. 

- Jacqueline Delacroix, de l’Eglise de Palaiseau, qui a été conseillère presbytérale, 
conseillère régionale,  membre du  groupe jeunes femmes, monitrice d’école 
biblique, exégète.  

- Jean-Marc Epitaux, vice-président du CP du Raincy, prédicateur.  
- Jacques Escande, pasteur à Saint Maur, puis animateur biblique.  
- Armand Lopez, pasteur à Villeneuve ST Georges puis à Mostaganem (1960 – 1967 – la 

16° région, celle d’Algérie, n’existait plus !) puis à Ledru Rollin St Marie (Aujourd’hui dite 
Le Marais) et Nanteuil les Meaux.  

- Jean-Claude Ross, qui a fait des études de théologie à sa retraite, a été pasteur pour 
des périodes d’un an à Pentemont, Port Royal, Batignolles,  Houilles et Ermont.  

- Pierre Roy, pasteur à Choisy le Roi de 1975 à 1986.  
- Michel Wagner, pasteur (non rémunéré) dans l’Eglise de Versailles et Yvelines Sud, et 

qui en même temps travaillait au Haut conseil de la coopération internationale et qui 
a joué un rôle essentiel dans la création du volontariat de solidarité international (VSI). 

Toutes ces évocations nous invitent à rendre grâce à Dieu qui a inspiré ces 
vocations, et il me semble que la diversité des parcours et la disponibilité pour le 
service sont à méditer, à prendre en compte dans la réflexion actuelle de notre 
Eglise : « Quels ministères et quels ministres pour notre Eglise ? ». Il ne s’agit pas de 
verser dans l’incantation : « Ah que nos prédécesseurs furent remarquables !...», 
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mais de se laisser inspirer pour discerner comment notre Eglise pourra bénéficier 
de ministères et de ministres pour le témoignage de l’Evangile.  
Un mot encore au sujet du pasteur Michel Leplay (attention, il n’est pas décédé, à 
90 ans il se porte bien !). Michel, qui a été pasteur en Cévennes, à Amiens, dans 
notre région à Paris-Auteuil,  à Paris St Esprit, président de la commission des 
ministères puis président du conseil régional, puis directeur de Réforme, vient 
d’être honoré par le prix de l’amitié judéo-chrétienne. Entre autres ouvrages il a 
publié : « le christianisme face à l’antisémitisme » et « les relations entre judaïsme et 
christianisme ». Nous lui transmettrons les fraternels messages du synode.  
4) C’est nous, frères et sœurs qui avons pris le relais, avec cette même volonté 
d’avancer ensemble pour témoigner de l’Evangile dans la société d’aujourd’hui.  
A ce propos, je vous propose d’essayer de mettre en perspective nos orientations 
d’hier, celles, d’aujourd’hui, celles de demain.  
Il y a 30 ans, (1987, c’est-à-dire une génération), notre Eglise régionale s’est réunie 
en colloque. C’était à Cergy-Pontoise, dans une des Eglises-Centre de rencontre 
d’une « ville nouvelle ». Des analyses ont été proposées, qui,  si j’essaye de les 
résumer, pointaient des mutations en cours, avec à l’époque une attention 
particulière entre les écarts de nos formes de vie ecclésiales, traditionnelles et les 
mutations de la population parisiennes : habitat, sociologie, chômage, 
éclatement de la vie familiale. 
Devant ces défis, la réflexion avait été de discerner des formes de vies ecclésiales 
pour y répondre : quelles formes d’organisation ecclésiale pour le service de notre 
Eglise (aujourd’hui, on dira : pour une Eglise de témoins). Et nos prédécesseurs de 
distinguer quelques types de paroisses :  

- Les paroisses « station-service » : le lieu où l’on « recharge ses accus », où l’on réfléchit, 
s’instruit, un lieu qui éveille les esprits à l’Evangile… même si on est de passage. (Pour 
l’anecdote l’image de la station-service déjà à l’époque avait un peu perturbé 
quelques-uns sur le moment). 

- Les paroisses « communauté chaleureuse » : avant tout le lieu où on se retrouve entre 
frères et sœurs et où se joue une part importante de sa vie.  

- Les paroisses « auberge espagnole » : chacun y apporte ses soucis et ses propositions, 
chacun choisit  parmi de multiples possibilités ses engagements, sa participation.  

- Les paroisses « phares » : celles construites autour d’un projet. C’est le cas où chacun 
vit l’Eglise, au moins pendant un temps, autour d’un engagement qui peut impliquer 
toute sa famille. 

- Les paroisses « réseaux » : c’est la présence de l’Eglise autour d’un réseau de 
solidarité, de communication ou de l’usage des moyens de communication, du 
minitel… et des réseaux de messagerie électronique (1987 !). 

Bien sûr, il s’agit de typologies, de tendances, et il n’y a pas un modèle unique, 
des combinaisons sont possibles, souhaitables sans doute. On pourrait dire : « rien 
de nouveau sous le soleil ». Mais il est remarquable que nos  prédécesseurs en 1987 
aient eu et transmis  ce souci du ressourcement.  On peut aujourd’hui constater 
que de même, nos Eglises locales, Œuvres et Mouvement, font presque partout et 
presque constamment ce travail pour adapter leur mode de présence, leur 
témoignage et leur service, non pas en fonction des idéologies de ce monde, 
mais des réalités du monde et de l’Evangile de Jésus – Christ.  Et de ce point de 
vue il me semble que nous sommes en chemin, c’est bien ce que signifie vivre un 
synode : marcher ensemble. Nous aurons de le faire des occasions dans les 
ateliers, puis en plénière notamment avec la conférence – débat (dont l’intérêt du 
titre ne vous aura pas échappé) samedi soir du professeur Enrico Benedetto, qui 
est avec nous pour tout le synode et que nous saluons. Il  nous parlera de l’Italie et 
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du Québec, mais aussi de notre région où il a été proposant puis pasteur, à 
Clamart Issy les Moulineaux.  
Pour parler d’aujourd’hui, je propose de partir d’éléments d’un livre qui vient 
d’être publié, et qui parle de nous : le protestantisme à Paris* (en fait Paris et une 
assez large couronne – ce que les sociologues ont observé dans ce contexte 
parisien est aussi très intéressant pour les paroisses d’autres départements que l’île 
de France. Une part importante du livre est consacré aux Eglise évangéliques et 
étrangère (ou dites ethniques), mais je bornerai ici pour le moment à nous.  
A ce propos,  un chapitre est consacré à une enquête, transmise par la Région,  
qui a été menée en 2013 auprès des cadres laïcs des Eglises protestantes à 
laquelle 218 conseillers de l’Eglise protestante unie en région parisienne ont 
répondu, ce qui constitue un très bon retour. Il n’y a pas de surprises pour nous 
quand on regarde la composition du synode, quand on suit la vie des Eglises, mais 
c’est intéressant d’entendre les spécialistes du fait religieux contemporains 
analyser que, je cite : « la diversité d’origine et le profil des responsables d’Eglises 
locales protestantes que sont les conseillers ainsi que leur positionnement sur 
certains sujets montrent que les Eglises protestantes apportent une certaine 
contribution à l’intégration de la diversité culturelle de la population parisienne, 
modeste certes, mais réelle ».  
Pour ce qui est de nos Eglises, la trame principale de cet essai relève la diversité, la 
complexité et l’hétérogénéité de la présence protestante, fruits d’une part de tensions 
anciennes entre courants évangéliques et libéraux, et d’autre part le reflet des évolutions 
sociales et économiques de Paris et de sa région, au premier rang desquelles celles 
concernant ses populations. Les paroisses territoriales cèdent la place à des Eglises 
d’élection, choisies en raison du projet qu’elles proposent, indépendamment du lieu 
d’habitation – mais l’accessibilité est aussi un facteur très important.  Les mutations 
culturelles et religieuses sont patentes, elles sont analysées, spécifiquement à partir de 
l’Eglise de Melun  et du Marais. Melun, dont la majorité des membres est aujourd’hui 
d’origine africaine, Le Marais comme modèle communautaire expérimental, avec la 
question de savoir dans quelle mesure ce modèle caractérisé par une rapide croissance 
est « exportable ». Une bonne trentaine de nos Eglises de la région sont aussi évoquées. 

Cette étude a commencé alors que se créait la « Mission Créteil », elle n’est donc pas 
citée. Nous nous réjouissons du développement de cette Mission qui devient une Eglise 
locale de l’Eglise protestante unie de France.    

Cette étude comprend aussi une enquête sur la jeunesse dans nos Eglises réformées. 
L’analyse déplace une opposition classique  entre un protestantisme bien établi avant 
tout préoccupé par la transmission, et un protestantisme plus évangélique davantage 
tourné vers l’évangélisation des jeunes générations, en pointant, si j’ai bien compris, qu’il 
s’agit plus de travailler à l’articulation entre le « fond » (les croyances) et « la forme », les 
modes d’expression, notamment musicales.  

Pour en revenir à nos Eglises locales il me semble que la question de fond, ne 
réside  pas tant dans le fait que les Eglises soient plus ou moins typées. Une Eglise 
locale à son histoire, éventuellement une tendance, la vie et le témoignage des 
Eglises  évoluent, c’est tout à fait souhaitable. L’important c’est que dans tous les 
cas elles soient des lieux d’accueil et que soit ainsi rendu témoignage de 
l’Evangile. Je crois que le témoignage de l’Evangile ce n’est pas défendre à tout 
prix une tendance, une ligne, une mémoire, un Evangile, son Evangile, c’est-à-dire 
soi-même – ce qui risque d’ailleurs de surenchérir le rôle et l’autorité du pasteur. 
Notre témoignage, c’est l’Evangile de Jésus-Christ, qui est accueillant, et  comme 
on l’a toujours vu dans l’histoire de l’Eglise qui est allé de schismes en schismes, 
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l’Evangile de Jésus-Christ est nié, humilié,  quand pour survivre, vivre ou grandir, on 
exclut. Notre principale tâche, à nous responsables d’Eglise, c’est le ministère 
d’unité et pour cela  favoriser l’écoute partagée de la parole de Dieu. 
Je termine en quelques mots sur nos orientations pour demain.  Quelques mots 
seulement, car c’est une profonde conviction,  il nous appartient de construire 
ensemble sur le fondement qui a été posé : Jésus-Christ.  
Hier (dans les années 60-70) on a entendu parler de la disparition du christianisme. 
Ou sa dissolution dans une religiosité mondiale. On évoquait aussi la perspective 
d’un christianisme qui se cramponnerait à l’institution ecclésiale, et se 
maintiendrait, en se réformant. Ou entend aujourd’hui appeler à une nouvelle 
vague qui convertirait le monde, et à l’inverse, que nous sommes dans une 
société postchrétienne où des formes de campagnes de communication 
évangélique peuvent être un contre-témoignage.  
Quelle orientation pour la suite dans ce qui peut apparaître comme un rond-point 
à plusieurs sorties ? Au synode national  de Lille 2017 il a été proposé 3 exemples 
parmi d’autres pour le renouvellement de notre témoignage et  porteurs d’une 
joie intime et communicative -  que nous vivons déjà mais qu’il nous appartient 
d’approfondir, d’étayer :  

- Une dynamique pour encourager la lecture personnelle et communautaire des 
Ecritures, dont la pratique a reculé mais qui se trouve aujourd’hui très stimulée par 
quantité de nouvelles approches et initiatives, et dont notre Région bénéficie 
grandement,  

- Une Eglise de témoins qui sort de l’entre soi, qui partage l’Evangile reçu, qui ouvre 
les bras, dans un contexte où nos prochains ont besoin que nous soyons en 
dialogue avec eux en franchise,  

- L’ouverture vers un christianisme post-confessionnel, dont le dépassement de 
frontières confessionnelles sera un  enrichissement, car il  correspond aux besoins de 
nos contemporains d’expérience et d’itinéraires singuliers, au contraire des replis 
identitaires qui sont des  leurres. 

En compagnie de beaucoup d’autres, je vous partage  l’appel à ce que notre 
orientation soit le fruit d’une volonté commune de témoigner de l’Evangile de 
Jésus Christ dans le monde d’aujourd’hui, pour demain. Je souligne : une volonté 
commune. Et c’est cela qui vient interroger les réalités, programmes et orientations 
de notre petite Eglise, et de ce que nous sommes, avec nos 5 pains d’orge et nos 
deux petits poissons. Ce que nous avons préparé, que nous apportons, et que 
nous avons reçu d’un autre, partageons-le. Cela pose plus de questions que 
n’apporte de réponse, et vous voudrez bien au passage excusez le côté parfois 
elliptique et sans doute un peu confus de l’ensemble de ce message.  
Enrichissons-nous de l’essentiel : nous avons en commun le don du St Esprit qui fait 
de nous des témoins, chez nous, autour de nous, et jusqu’aux extrémités de la 
terre. Grâce soit rendue à Dieu.  
Je vous remercie pour votre écoute.  

Bertrand de Cazenove 
Dourdan, 17 novembre 2017 

 
 

*Le protestantisme à Paris, Diversité et recompositions contemporaines 
Par Yannick FER et Gwendoline MALOGNE-FER 
(Labor et Fides - 2017 - 29 € - 420 p.) 
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X. ELECTION DU MODERATEUR DU SYNODE 2018 
 
Le Président du Conseil régional propose à l’élection en qualité de modérateur le 
pasteur Amos-Raphaël NGOUA MOURI. 
 

Elu : 136 VOIX POUR 
 
(Andréas LOF et Noé WALTER ont également obtenu une voix) 
 

 
 

XI. MONTANT DE L’OFFRANDE 
 
Montant de l’offrande du culte en solidarité avec l’Eglise de Guadeloupe et 
Martinique suite au passage de l’ouragan Irma 

1040,28 Euros 
 

 
 

XII.  DATE DU SYNODE REGIONAL 2018 
 

Le Synode de l’Eglise protestante unie en Région parisienne aura lieu  
les 16, 17 et 18 novembre 2018 à Dourdan 

 
 


